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Messages-clés 

• On observe dans le territoire de Mbandaka une baisse du prix du haricot et du riz local ainsi 

qu’une stabilité du prix du manioc . Par contre, le territoire de Bikoro montre une augmenta-

tion du prix du riz et du haricot et une baisse du prix du manioc par rapport au mois de juil-

let.  

 

• La stabilité  du coût du panier alimentaire par rapport au mois de juillet a été observée dans 

toutes les zones de santé, ce qui a entraîné une stabilité du pouvoir d’achat des ménages, à 

l’exception des zones péri-urbaines (zones de santé de Mbandaka et de Wangata). 
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Méthodologie de l’enquête  

Les données ont été collectées par SMS du 06 au 24 août 2018. En effet, le PAM en partenariat 

avec GeoPoll ont envoyés un questionnaire sous forme de SMS auprès de 130 ménages vivant 

dans les zones affectées par la crise Ebola dans la province de l’Equateur principalement dans les 

zones de santé de Mbandaka, Wangata, Bikoro. Sur une base volontaire, des personnes ont 

répondu au SMS pour donner leur point de vue et celle de leur communauté sur la situation 

alimentaire et le fonctionnement des marches. Les résultats ainsi obtenus sont une indication de 

la situation des ménages répondants dans les zones affectées par le virus Ebola. 

LA CRISE DU VIRUS EBOLA DANS LA PROVINCE DE L’ÉQUATEUR 

Situation alimentaire stable et baisse générale du coût du panier alimentaire dans les zones de santé 
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L’enquête a été réalisée dans la province de l’Équateur, principalement dans les zones de santé de Wangata, de Mbandaka et de Bikoro. Plus de la moitié des 

personnes consultées sont âgées de 18 à 34 ans. Les trois quarts  des répondants vivent au sein d’un ménage dirigé par un homme. Plus de la moitié des chefs de 
ménages des participants ont déclaré avoir bénéficié d’une éducation de niveau supérieur et 2 % d’entre eux ont déclaré être sans éducation.  

Figure 1: Sexe des chefs de ménage  Figure 2 : Groupes d’âge des ménages enquêtés   
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Prix des denrées alimentaires dans la province de l’Équateur 
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Caractéristiques socio-démographiques 

 

En ce mois d’août, la zone de santé de Bikoro enregistre les prix les plus élevé s. Le haricot demeure la denrée la plus chère. En effet, celui-ci est de 2893 FC/kg à 
Bikoro, contre 2414 FC/kg dans la zone de santé de Mbandaka. En comparant ces prix à ceux des mois précédents, on remarque une hausse du prix du haricot et du 
riz local dans la zone de santé de Bikoro. Un panier alimentaire moyen pour un ménage de cinq personnes par jour a été constitué pour tenir compte des habitudes 
alimentaires dans les zones de santé de Bikoro, de Mbandaka et de Wangata. Ce panier est constitué de : 2,5kg de riz local, 200g de haricots et 100g d’huile de 
palme. À Bikoro, le coût du panier est de 5564 FC au mois d’août, contre 5580 FC au mois de juillet. À Mbandaka, il était de 4 861 FC au mois d’août contre 4856 FC 
au mois de juillet, et à Wangata, de 4828 FC au mois d’août contre 4 777 FC en juillet. Le coût moyen d’une journée de travail est estimé à 1 884 FC à Bikoro, à 
1928FC à Mbandaka, et à 2 185 FC à Wangata. Au mois d’août, tout comme en juillet, une journée de travail n’était pas suffisante pour permettre aux ménages 
d’acheter un panier alimentaire à Mbandaka, à Wangata ni à Bikoro. Le pouvoir d’achat est un peu plus élevé à Wangata et à Mbandaka, qui sont par ailleurs des 
zones péri-urbaines. 

Figure 4 : Coût du panier alimentaire moyen dans les zones de santé de Bikoro,  Iboko, Mbandaka et Wangata   Figure 3 : Prix du Kilo de farine de manioc, de riz local et haricot dans les zones de santé 

18-24: 33% ; 

25-34: 47% 

35-49: 17% 

50+: 3% 
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Si vous avez des questions concernant cette analyse, merci de contacter 

Les ménages ont recours à des stratégies de survie pour pouvoir répondre à leurs besoins 
alimentaires. Celles les plus utilisées restent la consommation des aliments les moins chers 
et la réduction du nombre de repas. Le taux de recours à ces stratégies est resté stable par 
rapport aux mois précédents. Par contre, contrairement aux mois précédents, les ménages 
dirigés par un homme ont beaucoup plus eu recourt à la réduction du nombre des repas 
tandis que ceux dirigés par les femmes ont eu recourt à l’emprunt ou à l’aide.   

Figure 5:  Strategies de survive appliqués 

PAM RDC 

Claude Jibidar, Représentant, Directeur claude.jibidar@wfp.org 

Raoul Balletto, Chef de Programme  raoul.balletto@wfp.org 

Sib Ollo, Chef d’Unité VAM-M&E  ollo.sib@wfp.org 

Marie-Claude PALATA, VAM Officer               marieclaude.palata@wfp.org 

mVAM Ressources: 

Website:  http://vam.wfp.org/sites/mvam_monitoring/  

Blog:       mvam.org 

Toolkit:    http://resources.vam.wfp.org/mVAM 

Figure 6: Besoins prioritaire des ménages 

Stratégies de survie dans la province de l’Équateur 
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